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De BERLIN, de 7. Avril. 

E Miniftre-d'Etat, Comte de 

Haugwitz, eft fur le point de 

fe rendre pour quelque tems 

dans fes Terres en Si/éfse. ll 

ira demain à Potzdam prendre 

congé du Roi, pour íe met- 

L tre aprês-demain en route, 

der Voyage du Miniftre avoit été confenti 

Ïà précédemment par Sa Majefté; mais il 

tÉ retardé jusqu’ici par les occupations 

Ultipliges du Cabinet. Pendant l’abfence 

U Comte, le Portefeuille du Département 

Bkk: Affaires- Etrangèêres fera confié au Ba- 
ON de Hardenberg. 


EXTRAIT des Nouvelles de Paris 
Jusqu’au 24. Germinal (14. Avril.) 
ee” Comme auparavant les foupgons de 
Omplicité des trames fecrettes contre le 
de, evernement de la République s’éten- 
Dent à V'Envoyé Anglois, Spencer Smith, 
je* moins qu'à VEnvoyé Drake, de même 
Premier vient aujourd'hui de fe trouver 
ci Eloppé avec l'autre dans une même ac- 
Wation formelle d'avoir trempé dans la 
Ee Ohfpiration ourdie. C'eft l'objet du nou- 
Ct Rapport du Grand-Juge au Premier- 
5, Jul, annoncé le 21. de ce mois par le 
berrnal oficiel, d'établir & de dénon- 
Mi Publiquement Faffociation des deux 
Miftres Britanniques dans le Complot, 
qvoile par la publication de la Correspon- 
Mce de Mr. Drake. Le Rapport même, 
Ont il s'agit, avec les Pièces y apparte- 
yts a été publié hier dans le Moniteur. 

Oei la teneur du Rapport. 


MinNIsTÈRE DU GRAND-JuGe. 
EcoNp RaArPPoRrT du Grand - Juge, 
relatif aux trames du nommé Drake, Mi- 
niffre d'Angleterre à Munich, & du nom- 
mé Spencer Smith, Miniftre d’ Angleterre 
à Stuttgardt, contre'la France & la per- 
Jonne du Premier-Conful. - 
Mm? CITOYEN PREMIER -CONSsUr s 
Da conje&ures fe vérifient: Mr. Drake n’eft 
ie le feul Agent de l’Angleterre , dont la 
gon Politique n'eft que le masque plaufible 
Un Minittère occulce de féduêtion & de fou- 





lèvement. J'ai l’honneur de metete Tous vos 
veux des Pièces, qui prouvent, que Mr. Spez- 
cer Smith, Agent: Diplomatique de }'Angle- 
terre dans les Beats de Wiärteiberg , à l'exem- 
ple de Mr. Drake, ne s'occupe, depuis fon 
arrivée dans le lieu de farétidence, qu'à pro- 
ftituer fon Cara&ère public , fon influence 
& l'or de fon Gouvernement à cet infame 
Miniftère. *’ 

‚, Mr. Spencer Smith a laiffé pénétrer le 
rôle fecret, qui fait Pobjet effettif de fa mis- 
fion Diplomatique. Je prêfente au Premief- 
Conful une Lettre énigmatique , qae ce Miní- 
ftre éerit à Mr. Lelièure-de- Saêfnt- Remi, un 
de fes Agens en Hollande, Cet Agent, 
Efpion, Emigré & Amneftié, éroit déjk con- 
nu de la Police; &, avant d'avoir une des 
Pièces de fa Correspordance avec Mr. Sper- 
cer Smith , je fravois par d'autres rapports, 
que, près d'obterir fon Amneftie , qü'ila cuë 
cn Pluviófe an 11, il avoir quitté Séez, fa 
Patrie, en Nivófe , même année, pour aller à 
Cambrai; & que, le 2. Frimaire dernier, ik 
écoit allé en Hollande , pour y fervir fous le 
nom de Pruneau , & y faivre la double di- 
retion d'un Frangois , Efpion , nommé / 
Clere , que le Miniftère Anglois entretenoit à 
Abbeville , & celle d'un Efpion accrédité , 
nommé Spencer Smith, que le même Miniftè- 
re avoit décoré, pour le couvrir, du man- 
teau d'un ticre Diplomatigüe. (Woyez les Piè- 
ces B, 9... FC. Je fcivois encore, 
par des Pièces extrêmement nombreufes & 
non moins inftru&ives, faifies fur VEfpion 
d'Abbeville, que Mr. Spencer Smith, avant 
de quitter Londres, s'étoit mis dans des rap- 
ports tellement iftinves avec un Committé+ 
général d'espionnage, établi? près du Miniftè- 
re, & dont la direftion a été confiée à l’ Abe 
bé Ratel , qu’il avoit demandé & obtenu de 
ce Committé uù Secrétaire de confiance , nome 
mé Pericaud , qui devoit fuivre la Corres- 
pondance fecretre, recevoir & donner tous 
fes renfeignemens , néceffaires aux Agens de 
Mlollande, aux Efpions des Côtes, aux Con- 
fpirateurs de Paris. Les Lettres à Lelièvre , 
Je crédit de deux - mille Louis, donné fur la 
Maifon Ofy à Rotterdam, le Chiffre, la Lets 
tre énigmatique No. 7, font de 14 main de ce 
Pericaud; & ainfi on voit, que Mr. Spencer 
Smith eft parti pour fa réfidence avec tou 
appareil qui convient à un Miniftre Diplox 
matique de 1’ Angleterre , c'elf-à.dire, ded 
encres Oympariiques, des mots: dedrdre pou? 


sentendre avec toue Tes Kfrion: , des Tet- 
tres -de-change peur payer beurs fervrcen, & 
ua lrntermédianre fr, pour fuivre leur marche 
« les diriger fans fe comprometsre. *’ 

‚… Il faut revenir encore une fois à Mr. 
lirake. Les deux Rapports, que je mets 
tuus vos veux, CITOYEN PREMIER- 
CoNsUL, vous readent compte d'une mis 
fion ‚ remplie auprès de ce Miniftre par le 
Gitoyen Rofey , Capitaine- Adjudant - Major 
du ome Régiment de ligne , en Garnifon à 
Strasbourg , que Mr. Drake a bien voulu pren- 
dre pour Agent d'un prétendu Genéral, qui 
devoit foulever quatre Départemens, attirer 
à lui Armée Fransoife , renverfer votre Gou- 
vernement, inttaller à fa place un Direétairc 
Démocratigue, & mettre enluite ce fantòme 
de pouvoir & la France entière à la discréuion 
du Gouvernement duglois. * 

‚… J'héfiterois à vousentretenir de ces mon- 
ftrueufes, de ces Ínvraifemblables abfurditgs. 
{i je n'avois Àà vous préfenter une Letrre ori- 
giaale de Mr. Drake , appuayée de Sommes 
„ustiderables en or, comptées par Mr. /oret- 
de, K dipafges à mon Minittère par le Ci- 
toyen Rofey. Cette Lettre fert de prenve à 
Pexacticude des rappores del’ Agent Franrois , 
& doit dere publige, parce que les odieux dé- 
tails, qu'elle contient, chergent de nouvel- 
tes couteurs le tableau d*infamie, que Ar. Oru- 
ke a tract lui-même de fu Diplomatie incen- 
disire dans Ia première partie de fa Corre- 
fpondance. Mr. Drake répond au prétendu 
Göngral: IH accufe la réception de Fon En- 
vere & de fes Lettres de ergance: Il fe feti- 
cre de l'accord, qui règneentre Ini & Ie Come 
beers de desorganifation que le General pee- 
file. ** Vos vucs (dit-it avec complaifan- 
te ) (ont entiercmeme coniormes anx-mien- 
«As, & je n'ai pas beloin de m'grendre da- 
se Ventare (ur ce point. 
les premiers erremens de fon Préldgeetfeur 
Wictham , il demande, que préalabiement on 
s'allure de deux Placcs- Fortes, d'/uninges 
fur-tout, &, s'il fe pcut, de Strasbourg: 
Ce n'ett que par-là qu'on pourra compter 
fur une communication fûre1 Alors Mr. Ora- 
ëe vicadra prendre uee pofition voitine du 
Rhin, @ il Aufira, qu'il fois infdruit fur-le- 
camp du moment fixd pour commencer les opd, 
rations, & des épnques précifes quand des fe- 
gours ultdricurs feront néceffalres ainfì qre 
du montant de ces fecoturs , afin qu'il ait 
le tems de prendre des mefures pour en fals 
re la provifion , # que les opdratinns na 
mangquênt Pas faute d alimens, ( Voyca 
No. 6.) _ Cependant Ie poine tfmportant 
n'eft pas de prendre des Places & d'avoir 
des pafages frs pour } arrivée des Sublides. 
Avant tout, il faut desorganifer VArme, 
Mr. Drake fe plaint de Fignoranse où on le 
taiffe des progrès, que les Agens du Commirrd 
ent dd fuirepour ygagner des Partifanss vais 


‘Mais. fuivant ici’ 






















il fe confie à leur zèle. 1 fupfofe avec fé€ 
die, que des tentatives Furuos dans ceite vS 
ont complettement réufì, & qu'on ejt afipt 
d'une Puifante diverfiun à cet egards Japa 
cet wide, deiclare-t-il fotemnellement, 
vplratiens feront bornées à faire infurgert! 
ou quatre IDSpartemens, ce gui ne peut gù 
réufrr à da longue, en fuppofant que le PI 
mier- Confut con/erve affez de pouvvir fur | 
Troupes pour les faire marcher contre vol 
Gete inquiëtude, on te croira fans peidf. 
eft Pidce dominante de Mr. Drake; ellë: Fi 
futit, elle Poccupe fans cele; mais, effe 
il a trouvé un admirable expédient pouf 
‘ralurer. Jl faudroit, dit-il, proposer & 
Soldats un petit Jurcroft de paye au-delà dd 
gu’itsrepoivent du Gouvernement aluet. DI 
découverte d'un Minittre corrampu , d'un GO 
vernementquipêfe au poids de l'or toutes 
actions ,toutesles afections humaines. Rie® 
fongré ‚nedoieréfitter kcetor,quicftau- 
fus de tour; & ceut Armée Franroife, Ì 
dre de L'honneur , attschtée par ta gloire 
Pulle Comba:s, & de dex anndes de Vid 
res ; cette Armée qui meprife la f&ducti 
parce que ceux qui &durfent & ceux quif 
f&duies font les plus läches des Hlomméê 
cetre Armée, dis-je, cédant à l'appit d'u 
miférable augmentation de Solde, ira facrifê 
tout ce qu'elle a de plus cher, tous fes p 
honorables fouvenirs, (on Gouvernement d 
lin, & Ca Liberté, à Wirrgconciliable Go 
mi de fa Patric! quelle horrcurt quelle. 
menve! Ad 
Che refle dans le Supplement.) 
… Un des Journaux de Paris dement lf 
reltation à Alunich de l'ancien Evêquê 
Chllons , de mGme que celle de fun Fré 
Te ef - devant Comte de Clermont - Fonuerf! 
que quelques Avis de la Barsdre ont dit, 
avóir été arrété Egalement. Le derdl 
fuivant eette réclamation, eft A Paris, Ul 
dis que PEvdque fe trouve à Rome. 4 
»… Cinq p. c. conf‚ 54. Frances & un quf 
Banque de France, 1057, Francs & dembrs 


De Lry ne, le 18 Avril, cn 
Les Nouvelles de LonNnnmes iwegu'ap 
Avril, que nous venons de reccvair pre 
voye de Llambourg, préfentent en gêne; 
peu d'intérêt pour ce qui eft des a {aires} 
terieures de la Grunde- Bréraane. Les Ee 
BOClattons dans VEtranger, celles partie? | 
Wieremene ave le Rupie; la Confpiratlol; 
SO ln trome doit avoir été découverte 
Paris; la mort vlolente du Duc a rnghite 
enlevé par des [Forces armes Praneviler bo 
le Territotre Neutre de Rade; dee NOU 
les de mer & ) 
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de la Flocilte de Doubs, 
touchaut le récoblifement. 


y fourniffent matière à des rap- 
blies, & encore à un plus grand 
anne de commentaires & de réllexions, 
‚Plüpart ne font pas de nature à en pou- 
être empruntés, Novus en parlerons 
Parcie au Suppldment. 


SUirz du Pakeris de la Slance des 
Ee -OMMUNES du 15. Mars. 
ir ge Vifageant les Mo:ions de Mr. William 
s, Me leurs rapports avec les circonftan- 
8 trou » Tierney dit, qu'il ne pouvoit que 
oque ver fort extraordinaires , faites à une 
loguc » OU tuus les Ports de Ì Ennemiéoient 
k eh, le Commerce öritannigue protégé 
hande oe direRion, & où la Navigation Mar- 
tafuitg jo fPeroit à un degré fans exemple. 
Ver ene die contraíter ces mömes Motiens 
âs bor temoignages d'une ettime presque 
Urde an Nes, que le T, IL. Membre avoit mon- 
Drei. Lois pour les talens & fa capacitd du 
Yoi ren Commitfaire de l'Amirautt: Il l'a- 
temen Prent comme le feul [lomme parfai- 
bien t digne de remplir cette Place. Com- 
qwi € tems ya-t-il, continua Mr. Tierney, 
Mem hangt de fentimene? Je penfui de 
omen Lea feule différence , qu'il y u done 
hat mre 5e c'efl zu'il ne s'accorde plus avet 
Bois “me, B que moi je futs reflt de mon 
lapin etfirmd par expérience. (vuant à cct- 
Ik sole See Mr. Tierney clit , ** que le 
de Ae de Sr. Vincent n'avoit pas befoin 
Ee foibles Gloges; que tour Ile monde 
„ de » QUE, comme Amiral , perfonne 
” Pai. LPL Toit; que la voix unanime du 
pp Ctoit d'accord , qu'il avoit rendu 
„| services les plus fignalés à la tte de 
» ta pe EIË; Fervicer, d'où étaient réful- 
: En evanteges les plus folides & les plus 
» tisme el pour le Days; que fon Petrio- 
’” Wimoic: le fentinent d'honneur, qui l'a- 
» ME, Croienttels, qu'il facrifierost plu= 








t 
39 Con fi 
dant Mr. 


Ace de fes Compatriotes.** — Cepen- 
Dier 


Ae Pitt avait demandé la remife de Pa- 
Cume Antla Chambres & A l'aide de ces Do- 
Une i iv Prétendoie prouver, qu”il v avoit 
de pe Be negligence dans 1 Ad.ninittration 
Mai iauté en genéral, du Premier - Com- 
’” Mr. Ti Particulier: ** Mais au moins, dit 
Beente” deit il y avoir quelque point 
ee Guelque grief fpécifië, qui 

en Parr. ment À ha demande. Deran- 
Plas Bk Fa fans qu'il exitte un repro: 
"Pik un eon OIS avérd, c'ett metere fur 
“Àla re Xamen long & impliqug, qui auit 
» trave peiktion de celul qu'on sccufe, ca- 
: Bliqae © B°ttian, lui óte la confiance pur 
te fins néceMirg de la mé- 

toient Inquiëruds dans le Public." — 
HOne les Faits, que Mr. Pité 


. 


te chofe que de perdre V'eftime & la 


avoit mis en avan:? *… Xivlord St. Lincent 
ss N'avuit fait armer que Chaloupes- 
s, Canunnières pour les oppofer à l'4nva- 
s, lion préparée par Plnnemi, — Le fair 
2 Heanmoins ett, qu'il caitte actuetlement 
s, des Forces , pardiculitrement de Defpe- 
9 CC propre à s'oppoter a l’.Armement ennc- 
», mi fur la Côte, plus conlidérables qu'un 
‚ ne pourroit le crourc, fur -toutaprêsavoir 
s, Cntendu de parcilles accufations. ® Mr. 
Tierney atlura de plus, que non-feulemen: 
les Forces Navales de la Grande - Bretagng 
étoient en ce momeut des plus contìderables, 
mais qu'elles étoient encore admirablemcent 
bien cumpofées pour une multitude de diffe- 
rents fervices. L'expofé, qu'il en donna, 
& qu'il die pouvoir juititier par les Documens 
les plus irréfragables, éoit le tuivaac. Le 
nombre des Vartvaurx de ligne , Frégates, 
Chatoupes de guerre, Bombardes, & autres 
Bätimens , mon:soit à sti 3 celui des Navie 
resrafés Karmesen batteries ( Block - Ships, 
fournis par la Dircetien de Zriniey-llouje, 
Etoit ae vs les Alleges & autres petits Báci- 
mens, atmus duns les t hantiers du Roi, al- 
laient, fuivant des derniers Kruis, à 3734 Ies 
Vaitfcaux Fournis par la Compagnie des Zx- 
des -Urientales, a 1); la Florrille de Chatou- 
pes, Brreaux Kc, vemplettement équipcde & 
präce pour un fervice immddiat, à Gays de for- 
te grie le nombre toral des Vaitfcaux de guer- 
re depuis le preinier Faag jusquaur Daicdur- 
Plats, dont PAntraute pouvoit dispose cn 
ce mauneut, éwit de 15,6, de toutegrandeur: 
» Et cependaart, continua Mr. Tierney, cete 
» Force de 1556. Vaitfcaux ou Bätimens a dit 
‚ Préparée, armée, & compleriée par le n 
s, indigne Premier - Commiffaire de t'Amirau- 
‚‚ té. — Mais, heureufeinent pour la furcté 
‚‚ du Pays, le Frès- lon. Membre a decou- 
‚… vert, qu'il n'a été contracté que pour 23. 
Chaloupes-Canoanieres, Cette imple as- 
fertion tulra-t-clle ala Chambre, pour 
jager que Mvlord Se, incent eft a blamer 
& qu'il mérite, qu'on recherche forgneu- 
femene fr conduite; ou fa Chambre penfe- 
ra-t-elle au contraire, que Vopinion da 
Très - Hon. Meinbre doit avoir moins de 
‚‚ poids près du Public que celle de Myiord 
… St. Vincent — Mr. Tierney trouva bien- 
tôt un exemple de la fupérioritd des Iumieres 
& de l'expérience du Premier -Commidsire 
de l'Amirsuté fur celles de Fancien Premier- 
Miniftre, dans ce que celui-ci avoir die cou- 
chant 1 avantage de faire conftruire des Vais- 
feaux de guerre dans des Chantiers particu- 
tiers: H demands, s Nl étoit donc fi certain, 
ue des Entrepreneurs , qui contraoient pour 
de psreilles conttruêions , farisfaifoient afTez 
bica A leurs engagemens, pour que des Vais- 
fenux de guerre, bätis par contrat, fuffent 
gtiles au fervice public & égrux k ceux, que 
j'Amirauté faifoie conftruire dans fes propres 
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Arfenaux ? L'dl/srv Cut bäi par entreprife au 
prix de 4r. mille L. Sterling; & l'on jugea 
le marché fort avantrgeux. Cependant, dans 
le cours de trois aunées aprèstaconttruction , 
il fallut y dépenfer encore 17. mille L. Ster- 
ling, avant que ce Vaiffeau fùt prêr pour le 
fervice public. Le nombre des Marins, attuel- 
iement engagés dans la Marine Royale, four- 
vit à Mr. Zierney une autre preuve de laâi- 
vité & de l'attention, que Mylord $4. Vin- 
cent faifoit régner dans cette partie de l'Ad- 
eiuiltration. Malgré les efforts extraordinai- 
res, qu'avoit exigés le Service de terre , mal- 
gré la levée d'une Milice Supplémentaire & 
d'une Armée de Réferve, malgré l’enrôle- 
ment d'une Porce Volontaire de 450. mille 
Ilommes, & beaucoup d'autres circonftances 
collatérales , gui entravent en tout tems les 
enrôlemens pour la Marine, il éroit certain, 
que des 1co. mille Hommes, votés parle Par- 
lement pour le Service de mer, il ne man- 
quoit pas 2. mille Hlommes: Ft, fuivant les 
Etats fournis à Amirauté par les Capitaines 
Régulateurs, il y avoiten fervice atuel au 


e 


Hommes; & les Marines montoient ic 10 EN 
à 15.673. Hommes; faifant un grand tof. Sl 
93,174. Mateiots & Marines. Hi falloit A : 
ter une Force’ de 25. mille Seu -Fentih. 
CMilice uniguement deftinge à la defenft| . 
Côtes ,) dans lafeule Grande - Brétagnês, 
compter ceux de l'Zriande. — Après ce 
pofé , Mr. Tierney demanda, d'où ét@ 
donc venuës au ‘très- Hon. Membre dé’ 
formations contraires? S'il les avoir euêj … 
quelque Officier de confidération dans 3 
rine? Il lengagea à citer & fournir les ® 
rités, d'après lesquelles il avoit parlés 
faifant fentir le mauvais effet, qne de P 

Iles accufations vaguecs devoient caufer Û 
feulement dans le Pays, mais auffli dans |, 
tranger, particulièrement en Francés; ie 
qu'on fe perfuaderoit, que véritablemeut } 
moyens de défenfe n’étoient pas proporig t 
nés aux moyens d’attaque de l'Ennemi. 5 … 
fin Mr. Tierney déclara, qu’il ne s'opPöyg 
point à la produ@tion de deux des Papiers 
mandés par Mr. Piírt; quant aux autres: 
penfoit, que leur produdion ne pouvoit & 
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que nuifible, fans qu'il en réfulrâc le m0 


zi. Décembre 1803. un total de 76. mille 
dre avantage. °” (Le refle ci-après, 


Hommes ; il avoit depuis été enròlé 6441. 


Nous GUILLAUME, par la grdce de Dieu Duc de Bavière, Comze Palatin du St. LA 
pire Romain, &c. &c., citons ceux qui fe font déclarés Créanciers du feu Confeiller ' 
Cousmerce &? Danguier KirscuBAuMm, nommiément Maria- Catharina Schollin, Jac 
Zerres, la Baronne von Inden, le Procurateur Monjoye', repréfentant le Vice - Chanceli 
Sybenius, Ja Dame von Horrich , la Demoifelle Pickartz, le DoÂteur Schmackers, Je 
wuifier Menrich Momen, le Serrurier Hupperz, Caefar @& Sandi d'Amfterdam, le Ca 
ze von Schall, W Confeiller - Privé Schlebusch , Herman Kaldenbach , Lambert Poiffon 
Liège, la Comteffe Douairière von Spée, Adrian Momen à Liège, Nedermeyer & Vof. 
à Amfterdam, Ze Colonel de Cavalerie von Schackewitz, Cornelis, Kaarboom à Amttef 
dam, Gottlieb Kauffeling à Francfort, de Cordonnier Küfter, Machias Ilerberz , des HérF 
tiers de la Veuve Herberz, le Maréchal ferrant Marcus Orten, le Cordonnier Caspar Kaft 
haus, le Chirurgien de Greef, Charles de Cleves à Bruxelles, Daniel Bonn, le Cap: 
taine Palm, la Veuve Fahlmer, le Confeiller de Commerce Jacobi, & le Chanoine Zer, 
res, ou les-Heériters des dits Créanciers, — pour comparoitre, le 14, 15. ou 16, du mois de 
Yuin prochain, devant le Confeitler de notre Cour de Juflice ScnmiTz, gracieufement CP, 
mis par nous dans cette affaire, afin de prouver la légitimité & terminer la liquidation dt 
prétentions mifes en avant par eux, il y anombre d'années, à la charge du feu Confeillt: 
de Commerce KirscuBAUuMs & ceda au risque , pour les Créanciers qui ne comparoltro® 
pvint , de voir la Maffe, corfiflant en pluficurs mille Rixdales, partagée entre les Créat” 
ciers qui fe feront prêfentés alors, à raifon des prétentions de chacun , felon la teneur du FW 
gement du 4. Février 1804, tandis que les prétenttons des non -comparans feront regardét 
conne invalides, & ceux-ci exclus de toute part dans la répartition dela Maffe à partagere 

DussELDORFF, le 4. Avril 1804, Par ordre gracieux de Son Alteffe le Duc, 

Baron de RiTZ» vidit, Wirt. SCHAUBERG, 

Par celle-ct. nous donnons avis aux Parens & Amis de Mr. ANTOINE SENSINI, ná. 
kif de Rome, que le dit Sieur eff mort ici le 3- de ce mois, à !'dge de 61. ans, des fur 
zes d'une longue maladie, AMSTERDAM, ce 11. Avril 1804. 

C Signé) J. H. Boope. CAREL ASSER. 
Curateurs commis par ApPointement des Echevins de cette Ville. 


dd IE YDEs par ABmABAN Buussé, le Jeume, 
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SUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIOUÊS, 


publiées à LEYDE, le ao. Avril 1804. 


E Zurricu, le 5. Avril. La réduction des Infurgés des bords du Lac Zu- 
ricois, inutilement tentée le 27. du mois dernier par les Troupes Fédérales ras- 
femblées alors, vient d'être entreprife de nouveau par des Forces plus confidé- 

ber Tables &z avec un fuccês qui paroît compiet. Le Colonel Ziegler étoit fortí 

Benen hier pour cet effet de la Ville de Zurich, à la tête de plus de mille Hommes y ar- 
°Sfteesflivement, & affuré de Vafliftance des Contingens réunis des petits Cantons. 

De D.tria infurgé fut done attaqué hier, du côté de Zurich & de celui de Schweitg 
on Pois, par les deux Corps. On apprend, que le réfultat en a été l'occupation de 
es les Communes, impliquées dans [Infurre&ion. 


EXTRAIT des Nouvelles de Paris jusqu'au 25. Germinal (15. Avril.) 

» Parmi tes nominations Civiles & Militaires les plus récentes, faites par le Premier- 
dere, on diftingue celles qui font entrer refpeâ&ivement dans une nouvelle carrière deux 
EE Frères du Chef - Magiftrat. Le ci-devant Colonel Zouis Bonaparte, depuis Gené- 
bra t Brigade, & annoncé aujourd'hui comme Général de Divifion, eft devenu Mem- 
Fe du Confeil-d'Etat, En même tems, Pancien Confeilter-d'Ecar Foftph Bonaparte , 
„Mtenant affocié au Sénat, & plus connu encore comme Neégociateur des Traités fuc» 
ctlfs de Zuneville & d'Amiens, a été nommé Colonel du ame Régiment d'Infanterie de 
‘She, qui eft au Camp de Boulogne. U faut faire mention aufî d'une nouvelle inftitu= 
„on Militaire, qui va fuivre V'établiffement des Corps de Pélites; c'eft celle qui ajouter 
L Chacun des Bataillons des Reégimens d'Infanterie légère une Compagnie de Woltigeurs. 

€ Miniftre de la Guerre a transmis aux Généraux , commandant dans l'Intérieur, l’Ar- 
ed du Gouvernement du ee, du mois dernier de Wentófe, qui ordonne la création de fa 


“lice nouvelle, Les Compagnies de Poltigeurs devront être compofées d'Ilommes bien 


Sonftitués, vigoureux & leftes, de la taille de quatre piés onze pouces au plus. Elies 
font complettées de fuite avec des Conforits des années 11. & 12, pris parmiceux, qut 
Out été exemts de marcher par défaut de taille , mais dont la conftitution fere forte & robufte.”” 
j, ‚ll vient encore de tomber entre les mains de la Police l'un des Individus, portés fup 
ifle connuë des Compliees de la Confpiration contre le Premier-Conful, C'eft Ie 
grime Louis Ducorps, dit Dauny, dit Duval. It a été errêtré dans le Département 
Eure € Loir, & amené ces jours-ci au Miniftère du Grand-Juge. Ce Miniftêre, en 
Pobliant aujourd'hui cet avis, dit que l'Individu faifi ‘a fait fes eflais de Brigandegean 
„(ervice d'un certain MZullet, dit Crecy, dit le grand Alcandre, Varent de Mr. Pick- 
» ham, & qui, avec un Brevet de Lieutenant- Général pour le Roi, faifvit, il y a 
® Yuatre ans, la Guerre des grands-chemins entre Aoun, Evreux & Neufchütel. En 
» dernier lieu & jusqu'à l'arre{tation de Georges, Louis Ducorps fe tenoit à Aumale, où 
» Il fervoit de Guide aux Brigands, s'occupoit de l'achat des chevaux , des armes, des 
2 Haiformes, & foignoit les communications fur la ligne & avec la Côte,” Voici la 
wite & ta Fin du Second Rappôrt du Grand- Juge au Premsier-Conful, concernant Ja 
Dart de Aire. Drake & Spencer Smith aux trames contre le Gouvernvment Francois, (dont 
infertion a été commmencte dans notre Gazette de ce jour.) ” 
ce)? JC ne m'appefantirai pas fur ces dégoûtans détails; c'eft trop honorer d'ailleurs les con- 
IePtions Politiques & Miliraires de Mr. Drukke, que d'infifter langiems fur V'indignation gue 
Ur atrocitd. infpire: Ses projects font en même tems ridicules & abfurdes à un Eminent de- 
î, > & je penfe , que c'eft le punir convenablement que de livrer les entreprifes de ce Mini- 
ie Plas erédule , plus mal-adroit, plus imbécile encore que méchaat , au mépri- & à la 
h ée Publiqnes. Un Miniftre Anglois, tel que Mr. Drake «ne fauroit tre puni per l'oppro- 
edel, L'opprobre ne pent mortifier que les Hommê@s, qui fu ntent le prix de la veren, & qui 
gnoifent celui de Fhonneur; mais Mr. Drake eft arrogant & Vain. Le bénéfise de fes mis- 
lOns fecrettes a dû le rendre opulent &« avide. 1 fera puri, quand il feaura, que le foulé- 
Sment des quatre D$partemene, la prife d'/luningue, la féduêtion de PArmée, Ia Tihéramon 
£ Pichegru, de Moredu, de Geerges & de fes Alociës, Pexittence du Commitié Dirlamati- 


„te 


que, les tafens enfin, le.erédit & les projcts de ce Geéngral- Démagogue, dong par la 04 ke | 


d'une éloguence fublime, d'une figure impofante, & tout dispoié à vpérer a fz vor! 
bougeverfement de la France, font des chimères, dont le Préfet de Serasbourg seit plù af? 
cir fa maïve erédulieé. Il fera puni, quand il fraura, que tous fes Bulletins , envoyés paf Siks 
Couriers eXtraordinaires à Londres, communiqués à toutes les Cours, colportés par 1€5 N u 
nittres Angtois jusqu'a Conflantinopte, & dont on trouve des traces même dans les dis 
frons du Parlement, étuienc fabriquës, & ne contenoient rien qui fùt ni vrai ni vraitembl 
ble3 qu'avanr de lui être adreffes , ils éroient communiqués aux Agens de la Police de perl 
qui rougiffoient en les lifant, & ne pouvoient revenir de leur furprife , en voyantdes fablë 
ourdies avec aullì peu de foin, charmer Mr. Drake & fervic de bafe aux efptérances & ® 
calculs du Cabinet. Mr. Drake enfin fera puni, quand il fgaura, que fes Lettres-de-ch 
ge, fon or, fa Correspondauce „ celles de fes Collègues, les Espions de Rotterdam, à’.4bÖ 
zitle, de Paris & de Mfunich, fervent de jouëcs à des Ilommes qui, en approchant de lul 
de fon Collègue de Stuttgardt, en fuivant leur marche, en étudiant leur caratère, ont? 
pris & peuvent apprendre à Europe, qu'un Miniftère, qui fe rend méprifabie par le choï 
par la conduite'de fes Agêns Diplomatigues, ne doit infpirer aux Gouvernemens du COf 
gent ni crainte ni confiance, & que l'infolence & la corruption, dont ce Miniftère fe fait ® 
armes pour incimider ou égarer les Confeils des Souverains, trouvent aujourd'hui ua PU 
fantantidote dans la révélation dela baffefe , de l'immoralité & dela ttupidité de fa Diplomatië: 

Quanta Mr. Spencer Smith, j'aide Fortes raifons pour penfer, que les opérations , dof 
eft chargé, ne fe bornent pas à ces trames; qu’il dirige les événemens qui fe paflent danf 
Canton de Zurich, & que les tronbles , qui agivent de nouveau cette malheureufe Conuí 
font dùs à fon or & à fes intrigues. *” 

, CITOYEN PP.EMIER-CONSUL, je fors peut-être des bornes de mon Minittèr® 
mais je dois vous le dire avec la véricé dont vous aimez le langage, la France ne peut past, 
lérer, qu'une Puiffance ennemie érabliffe fur un Territoire Neutre des Agensaccrédités , d? 
la principale million eft de porter la divifion au fcin de la République. Vous êtes à la t 
d'une Nation, affez grande, affez forte, affez brave pour que vous ayez le droit d’obte? 
une Neutralicé abfoluë. Vous m’avez ordonné conftamment de ne pas foutfrir ‚quc, 
guclque partie que ce foit de notre immenfe Territoire, des Confpirations foient ourdiesC0 
tre aucun des Gouvernemens exiftans. Et déjà, pendant le court efpace de tems qui S 
gcoulé depuis que l'Adminiftration de la Police m'eft confiée, j'ai plufieurs fois ancanti & 
machinations , qui menagoient le Roi de Naples & le Saint-Siège! J'ai fait pourfuivre a Str# 
bourg les Fabricateurs de faux Ditlets de la Banque de Vienne, Tous ces faits ont démont® 
à quel poiat eft fincère votre volonté de mettre les Gouvernemens étabiis à labri- de to} 
efpèce de Propagandes & de Compfots. Commert n'auriez-vous pas le droit d'exiger 
Euats de V'Empire Gernranigue une entière réciprocité ? Comment Munich, Stuttgardt, 
tenbeitin & Fribourg , aurotent-ils celui de demeurer le centre des Confpirations , que U # 
gleterre ne celfe de former contre la France & I’Meludtie! Ces objets méritent toute vol; 
‘fallicitude, CITOYEN PREMIER-CONSUL; &, j'efe vous Je dire, parce que cet; 
Kberté convient au Chef de la Juftice, la plus férieufc attention à cet égard fait partie de vÜ 
premiers devoirs. On peut objeâer, je le frais, que \’Anglererre , comme Puiffance amit 
est en droit d'entretenir des Miniftres auprès des Ele&eurs de Baviere, de Baden „de WE 
remberg. Mais la Diplomatie Angloife fe compofe de deux efpèces d' Agens, que toutle CO 
tinent {gait très- bien diftinguer. Des Miniftres, tels que Coruwallis & Warren, ne font Î 
mais accrédités que pour d'honorables mifflons; pour maintenir la bonne intelligence entre Je 
Nations, & régler les grands intérêrs de la Politique ou du Commerce; tandis que les wich 
ham, les Drake, Ies Spencer Smith, font connus de l’Zarope entière pour des Artifans & 
Crimes, dont la lâcheté fe met à couvert fous un Caraâère facré. Je dirai plus, la préfend 
de ces miférabies Agens eft pénible pour les Princes amis de la France; & les Cours de ab, 
nich & de Stuttgardt ne pouvoient fupporter qu’avec dégoût Drate & Spezcer Smith, à KM 
beaucoup de raifons devoient faire foupgonner une toute autre mifjon que celle qu'annonet! 
le titre, dent ils éroient décorés. Sur la demande que vous en avez faite, les Eleéteurs 
Bavière & de Würtemberg ont éloigné de leurs Btats ce rete impur de Franpois ennemis 
la Patrie , dont la haine a furvécu aux calamités de la Guerre- Civile & au Pardon que vo} 
leur aviez accordé. Qyu'ils repouffent également ces Areifans de Confpirations, dont 
miffion n’a d'autre but que de ranimer tes diffenfions inteftines en France, & de femer 
Rouveau la discorde fur le Continent. Les Peuples, nos Voifins, ne doivent-ils pas Ee 
douter: autant que nous-mêmes le retour des troubles Politiques & de tous les fAléad, 
d'une Guerre, qui ne feroient profitables qu Li cette Nation ennemie de toutes kex Nations. 
Je demande donc avec inftance, & tous mes devoirs envers vous, CITOYEN PREMIE en 
#onsuuw, m'en impotent la loi , que le Cabinet prenne des mefures ‚ äfim que les [ickhar 
les Drake, les Spencer Smith, ne foient rer!ts chez aucune PuifTence amie de la ranke 















hl 


kielqne ticre &-fous guelghe Caractère que CC Puiffe &tre, Les Hommes qpi prêchene-l'# 


























Te & qui fontentent les: troubles. Civils‚-les Agens de Ta corruption „ les Mik onnaicòt' 
volte contre les Gouverncmens établis, font les Enncmis de tous les Etáts', de tous - 
Vernemens; le Droit des Gens n'exifte pas pour eux. * an RE 
ÎEempli moa devoir, CITOYEN PREMIER-CoNsULr, en:mettant fous vos yeus 
ôr” Wi prouvenr que Drake & Spencer Smith exercent Cur le Continent la même 
ure Ale celie dont Wickham fut chargé pendant la- Guerre précédente. Votre haute- 
Iy tCra Te refte, *” . © A PARIS, le 20. Germinal ante. (los Avril 1804. ) 

“ie he Grand-Ruge, Miniftre de la Fuflice, (Signé) REGNIER.. 

n Les Pièces, jointes au Rapport du Grand. Juge, font au nombre de dix. Elites 
\ Aleen t dans le Moniteur près de quatre pages in folio, petit cara@êre. Les deux. pre- 
ep Cont les deux Rapports du Capitaine Rofzy, fur les voyages faits- par lui à M4- 
Re voie une prétendu Ageat d'un: Géréral Jacobin prés Mr. Drake, mais envoyé en ef- 
Noe, le Préfer du Département du Bas-Rhin, le Canfeiller-d'Ecat Shée. Leprunier' 
he 86 voyages a eulieuvers le milieu de Ven/bfe, & le Rapporten eft daté de Stras- 
Hú ‚le 25. du- même mois (16, Mars.) La fëconde tournée a été entreprife. dans- les 
Aters jours du: mois courant de Germinal; VEmillaire futle gy, & les. (25. & 26. 

) Avec Mr. Drake à Munich, & du 7. au 9: awec Mr. Spencer Smith à Seuttaardt j… 
ip OUr à Sergshourg le 1o:, il continua de-là fa route pour Paris, où il asriva le 14; 
APport de cette tournée ne porte point de-date, La troifiême Pièce eft une Copie 

Mr eport, donné te-26; Mars par Mr. Drake au Capitaine Ro/ey, fous le rom de Le- 
€, pris par cet: Officier; le Paffeport a été vifé enfuite par Mr. Spencer Smith. La: 
Wième Pièce contient la défignation de quatre Leures-de- change données par le der: 
st, Minitre à 1E mitfsire Frangois, pour 113150. Livres, Les Pièces N-* 5, & 6s-font? 
S ; Lerrres de Mr. Drake: La première, en date de Munich: le ro, Mars, concerne; le*. 
kue, Fai par le Commis de la Pofte de cette Ville, de cinq Lettres d'un Correspon: 

Be QUI n'eft pas défgné:: La Lettre, NA. 6. des Pièces, très -amplement analyfge dans 
Rapport du. Gtand- Juge, eft datée du 27. Mars; elle eft adrefTée au Général, per” 


Te 


TRS Officier Franpois fe difoit envoyé; c'eft une Réponfe à une Lettre de ce Générst: 
18, Mfars,‘apportée par fon Aide-de- Camp au Miniftre Anglots, à' ce que celui-ci 
Prine. Suit la Lettre ênigmarique à Mre Lelièvre à Rotterdam , timbrée de Sturt-- 
SR Sous les Nes 8, 9: & ro. wiennent, enfiú, divers Excraits de Lettres de Londres: 
A. Sr zr, Dicembté, da: 3. Ce 4. Janvier, toutes relatives au bat fecret de la’ mis 
U, qae Mr. Speneer” Smith alloit remplir à Stuftgardf; ettes fout données-en pandae”. 
Tjee adreffées à Agent établi à Abbesille,”* . en Ee 
“ekCing:p. co conf. 54. Frances 55. Centimes. Banque de France, vo6oi France.” 
TEER AIT des Nöuvelles de LONDREs jusqu'au 3. Avril „(par la voge de Hambourgy 
„etri le Séance du 28.’ Mats, deux objets oecupêrent Ale la Chambre des: 
res Plunes :. Lé premter füt d'accôrder une Indeoinicé à PAmirat Lord Hood & aux-"O- 
Hers ae (2 Fiotte. pour la capture des VailfeauxFranppis à Foulon en: 1793. Mit, Addingten 
gaya la réclamatton principalement fur ce qui avoit été accordé à l'Amiral Affrc bell 
Ä {és Officiers pour lentèvement de la Divifion Mllanddift du Vlieter près du Texel 
1709. Sa Motion fut done, ** que c'eft'lopiutou du Conrmiceé, qu'une Somme, ne 
jn int pas cette de 265.336. L. St., foitaccordéte aux Officiers, Matelörs „ & Mariunss s 
Kin ivamt fous Lofd Mod, étant Peftimatton des Váiffeaux pris à Toulom *” Cette Mo- 
é on fut accordée après qirelqne cantradi&tiorr, particatiëremnent de ta part de. Dour: 
Prrence, Le fécond óbjer fat le Menge du: Roi (inféré- dans notre Supphêment.du: 
& XXIX ,). conceraant emploi de qnelqwes Régimens- de Milices d'Arlamde dans la, 
Wierde. Bréragne. Mr. Yorke, Secréraire de Mm Guerre, en faifant la: Motion pour pren-- 
vie Ct Meflage en confidérition, donna utr tebtena général de Pérat actuet des Porges: 
ll tattes du Pays pour:le Sérviëe de terres 1 Et vole, ** qu’après. avoir été feulement: 
dx. mots eh Güerre; Te total ne différoit que de'14s mitle ‘Hommes-de nómbre, que- 
Ros gvlons fut pié en’ Ävtil 1Bor, aptès dx annéès de Güette; E'lat, qu'il préfen-- 
Sla, avole éé formé let. Mars 1304, “Fes Troüpes réglëes &coletit alors de 23,324.. 
» Hommerde Cavalerie 7 130,167. d'Infamterie réglée # 99,6sor de Milices:- erdinaires an 
2 tant Officiers que Soldacs: L'Arcilterte uronte À F4,og2,: Hommes: Le-totef done „ catie: 
” des Tfoupes régtëes que de la Milice ordinaire , eft-de z52,34r,: Hommes: bep; OAoe 
"bre. 18ôus les. Trouges nfghées és la Milice-ordinaire formgient pa total.de 266 Ege 

























„…'ftommes; & H'Artillerie étoit de 12,987, Hommes. La répartition des Forces* 
» mert fur pié Groit la fuivente: 1! y avoit au 1. Mars 1804 , dans la Grande Brij 
2 199.203. Hlommes, tant Troupes rg:ées que Mitices: En Sr/ande, il y avoit ? 
> Hemmes de Miliee; 33oo. Ferncidles; mais feu'cment 12. mile Hommes de f 
… régléer: Actuellement il y a en Zriande 28.878, Ilommes d'lufinterie réglée; & 
ss tal de U'Infanterie de ligne dens les trois Royaumeseft de 99. mille Hon:mes 
„> enrôlemens , durant les dix derniers mois, montoient à 192,640. Hommes, De Cé 
‚ bre il y avoit-7o,;076. Hommes de la Milice licenciée; 19.259. de la Milice {r/4f 
‚‚ Scoo. Soldats de Marine; 46,5oo. Marelots &c. ” De tous ces tableaux & & 
tails, comparatifs avec des épogues précédentes, qu'il y zjouta, le Secrétaire-d 
Yorke vira la concluficn, que la Nation avoit fait, à l'époque préfente, des effot 
hororent; efforts comparables & même fupérieurs À tout ce qu'on a vu à des ép@ 
précédentes. ** It y avoit eu fans doute, durant la dernière Guerre, des tems dé’ 
» ger non moins critiques que le momert d'aujourd'hui, fur-tout en 18o1 , lorsd 
»… Ligue du Nord toit venvé ajouter fes hoftilités à celles de la France & des puf 
or.Ces, quelle tient attachées à {es volontés: Mais la Providence avoit retiré & 
‚ monde le Chef de la Ligue; & avec lui fes grands projects s'étoient Evanouïs. 
… dent ce même Gouvernement Frangois , achsrné plus que jsmzeis À la ruine 
…… Grande- Brêtagne, & dispofent des moyens d'autres Nations, vbligées de con 
s, À fes vuës, nous menegoit d'une Invafion, priperde avec Éclat: Avec tousles m0 
… de défenfe par mer & par terre, dort la Chembre avoir regu les détails en plus d 
‚ occafion ,-& qu'il veroit ercore de donner en partie, il n'y avoit fans doute pas 
… fuiet d'alerme: Indépendemment de ces Forces, il y avoit encore 4. à 5. cenis É}. 
„… Lolontaires, déjà en partie fur le pié de Tronpes réglées & prêts À fervir par - tout 
‚. In Petrie les appelleroit pour (a dofenfe: La défenfe du Pays étoit affurée par-(Û 
‚ Mais la queftion étoit à-préfent de fgavoir, s'il ne feroit pas Àà défirer de donnet 
 d'tenduë aux Forces, dont on peurroit dispofer pour Vofenfive. La mefure d 
‘…, Gu'il avoir deffein de propofer, étcit une augmentation des Troupes de ligne: 
5, De s'étoit étenduë jusqu'à -préfenrqu’aux Régimens des Gardes, tent Cavalerie qì 
…‚ fanteries A la première il avoit été ajouté zooo, à la feconde 35co, Ilommess. % 
Nous détzillecons les diverfes parties du projet de Mr, Jorke à une occafion prochsingí 
„nous. sjouterons fevlement iei la lotion, par laquelle il termrina fon Discours: ** @ 
‚ feroit préfenté une Adrefle au Roi, pour le remercier de fon gracieux Meffage, &h 
‚, furer de Vardente (ollicitude , avec laquelle la Chambre partageoit fes fentimens , 
…Fepport à lattachement & au zèle, manifeftés par les offres Patriotiques de fes lo 
…, Sujets en Zriande; & que la Chambre prendroit des mefures, pour mettre S, M, à 
…, me de profiter de parciiles offres de fervice, ainfi que pour a{furer lentretied, 
ss, Ceux des Régimens de la Milice Lilandoife, qui pourroient venir dans le Prys, de 
„ le manière qu'il feroit jugé le plus utile & convenable, ” La discuffion dura jusd 
onze heures & demie du foir, Alors la Motion pafla fans lever tes Voix. (Nous rey 
drons fur cette Motion dans une Feuille fuivante.) ” 
De La Wave, de 18. Avril. Le Corps- Légiflatif Batave s'eft de nouveau réuni blj 
pour commencer fa Seflion ordinaire du Printems, Cette Seflion a été ouverte fous 
Préfidence du Citoyen Busch. Dans la première Séance, ’Afemblée a recu un pouvd 
Membre en la perfonne de Mre P, Reprclaer van Spykenis, nommé à Ia Legiflature paf 
Collège - Ele&oral du Département de Hollande. Le Citoyen Couperus eft entré en 
tems dans les fon&ions de Secrétaire permanent du Corps- Légiflarif. Enfin, il a 
préfenté à ce Corps, aufli-tôt après fa réunion, par une Lettre du Gouvernement -d 
Fat, une Lifte de deux Candidats pour la Place, qui viendra à vaquer dans ce Gouve 
ment au 1. Novembre prochains Ces deux Candidats, pris fur une double Lifte ford 
per F'Admminiftretion Dépertementale de Frife à tour de Département, font E. S. G- 
wan Purmarta Rengers, & S. D, van Axlva, le premier étant Membre stuel da Gi 
yv rnement & devant en fortir cette année à moins de ré-éle&ion. Le Corps - Légif) 
choifira catre les Candidaes propofés, le 22. de ce mois, 
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